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reposait la corbeille de pivoines eiupoisonnees qui Li-chou-wang fit apporter il y a

quelques heures.
La piece s'achevait. L'echo de la voix de l'Aime montait, pur sous les \outes du

theatre. Marchant. tout de grace charmante, Lotus Precieux allait respirer la pourpre
des fleurs mortelles, son fin visage delicatemenl peint se pencha, son corps incline
fit ondoyer le fourreau de soie pastel. Dans une attitude pleine de iromantisme il huma

les petales et se releva, i'aigu de sa voix monta plus haut encore et, idans la splendeur
des portiques artificiels. il s'effondra sur des coussins de lxrocart; la figure blanche,
des larmes roulaient dans ses yeux exorbiles, il ramena sur sa gorge ses longs doigts

aux ongles d'or qui en se cris]>ant penetrerent dans la peau. Un dernier soubresaut
le retint immobile.

Lentement, comme a regret, le rideau tomba. 11 ne restait plus, dans eette salle, que
le muirmure de la foule et les sanglots des violons qui s'eteignaient.

Dans une loge reservee, sur la droite des balcons, reposait un corps ecroule, la tete
dans un bouquet de pivoines. Les doigts aristocratiques de Li-chou-wang serraient

mi papier fleuri qui portait en caractere laques de mauve, ces mots:
«Des hauteurs du grand ciel un songe m'est venu;
Mais helas, mon destin n'e&t pas de pouvoir Ini parier.
Je ne pourrai lui dire ma joie,
Ni fixer avec Lui, une alliance sans fin.»

Yvan Caroil.

PROFILS IFORIENT

Nous avons public autrefois certains des «Profils» reunis dans le charmant petit
volume de Fazyl Bey. pacha lure intitule «Le Livre des Beaux», paru a Paris

(Bibliotheque Internationale) en Le present pocme est dedie ä Alekho Bey

(Petit Alexandre) jeune grec. vivant a Constantinople. C. W.

ALEKHO BEY

O, toi le plus desire des femmes!
O, toi qui leur refuse l'accouplement!
0, chevalier du cliauip de hataille

de la copulation entre homines!
0, lion des combats de l'amour!
O, reformateur de la contree flu charme!
0, toi qui marche admirable au jardin

de l'orgueil!
0, toi qui a le corps plus delicieux

que le coton!
O, toi dont la joue attire le soleil!
0, Joseph de l'Egypte d'aujourd'hui!
0, hinne du pouce du monde!
0, toi dont les yeux sont une double Pierre

Noire attachee a la Kaaba de ta splendeur!
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0, toi la lime du ciel de mon coeur,
la cause du feu qui me devore intimement!

0, toi dont la bouderie blanchit rnes cheveux!
0, le plus ravissant des Grecs de

Constantinople!
Mon Alekho! Agree ce petit livre
(pie je viens de composer ä ta demande,

pour te renseigner sur les Beaux de toutes
les nations!

Mon Alekho est le Chäh de mon sein,
et la lumiere du pays de Roum.

II est un houton de rose du rosier
de Jesus.

Les coeurs des amoureux brülent autour
de 1 Iii comme l'borizon au crepuscule.

Sa demeure est le lieu de prosternation
des pelerins.
S'il voulail, son regard de faucon ravirait
le genre humain dans une telle extase
que la trompette du Jugement Dernier ne
reveillerait personne.

Quand la lune voit sa douce figure
penchee sur la mienne dans un jardin de
Chiraz on sur une terrasse de Lahore, elle
se cache, humiliee, derriere un nuage.
Ses sourcils sont deux sabres persans.
Sa joue blanche et rose est une prairie en
fleur du Paradis

L'ecarlate de sa bouclie est l'agathe de
l'Yemen et le sang de Joseph.

Sa parole est le Nil de la vie, et son clin
d'oeil de consenteinent Lange de la
Resurrection.
Ses grains de beaute — il en a, sept,
un sur la paupiere droite, un sur le menton
un sur l'epaule gauche, un sur le dos

un sur la hanche droite, un sur la cuisse
droite et un sur le sik

Sont le Negus des Abyssins, la princesse
de Nubie, le magicien du Soudan, l'ile de

l'etang des cygnes fils des rois,
le favori du Cherif de la Mecque, le
confident de l'Empereur Akhbar
et l'esclave inquisiteur du harem des

Khalifes.
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